
Mesdames et Messieurs les parents d’élèves, 

 

96 % des professeurs du collège Maison Blanche sont en grève aujourd’hui et il nous paraît 

important de vous expliquer pourquoi. 

En décembre dernier, M. Attal a annoncé une réforme des collèges dont la mesure phare est 

la mise en place des groupes de niveau. Dans les faits, à la rentrée 2024 au collège Maison 

Blanche, en français comme en mathématiques, les élèves de 6e et de 5e n’auront plus du tout 

cours avec leurs classes mais seront répartis selon leur niveau de compétences. En 6e et en 5e, 

cela se traduira par : 

- Deux groupes faibles (12 élèves au maximum par groupe) 

- Deux groupes moyens (environ 25 élèves par groupe) 

- Cinq groupes performants (30 élèves par groupe) 

Avec une telle organisation, les professeurs de français et de mathématiques, privés de 

classes, ne pourront plus mener de projets interdisciplinaires liés aux groupes classes, ni 

même de projets annuels puisque les groupes de niveau pourront être amenés à évoluer au 

fil des trimestres. Dans les faits, au collège Maison Blanche, cette organisation signe la fin des 

projets littéramaths, enfants conférenciers, théâtre, parcours de découverte des métiers du 

livre, collège au cinéma, Incorruptibles… Elle implique aussi que les élèves puissent être 

amenés à changer de professeur en cours d’année et ainsi à se réadapter à une nouvelle façon 

de fonctionner. 

Par ailleurs, les professeurs de français et de mathématiques ne pourront plus assurer la 

mission de professeurs principaux en 6e et en 5e puisqu’ils n’auront plus de classes. Au collège 

Maison Blanche, cela représente, cette année, 6 enseignants sur 14 classes, soit presque la 

moitié des professeurs principaux. 

Enfin, au regard des moyens attribués pour faire fonctionner le collège Maison Blanche à la 

rentrée 2024, une telle organisation nous obligera à : 

- supprimer les demi-groupes d’histoire-géographie en 5e 

- supprimer les demi-groupes de SVT en 6e (donc les manipulations et observations 

conduites en travaux pratiques) 

- supprimer les demi-groupes de physique-chimie sur un niveau de 6e ou de 3e 

- supprimer les demi-groupes de mathématiques en 3e 

- supprimer pour tous les 6e les demi-groupes de français et de mathématiques 

- diminuer de moitié les demi-groupes de français en 3e 

- désorganiser la cohérence des cycles d’EPS 

- supprimer probablement, en 6e, les cours de natation et  l’attestation « savoir nager 

en sécurité » obligatoire pour l’obtention du brevet des collèges 

- supprimer les demi-groupes d’anglais en 6e 
 



Cela n’est qu’un début puisque, à en croire le Ministère, la réforme sera généralisée à 

l’ensemble des 4 niveaux du collège à la rentrée 2025. 

Nous avons bien conscience des dysfonctionnements du système actuel et nous sommes 

prêts à nous engager dans la recherche de solutions efficaces MAIS nous ne comprenons pas 

pourquoi le Ministère souhaite mettre en place ces groupes de niveau alors que les recherches 

scientifiques montrent l’aspect négatif de l’organisation proposée. Elle tendra à faire baisser 

le niveau moyen des élèves et conduira à l’effondrement et à la stigmatisation des plus 

fragiles. L’hétérogénéité, en elle-même, n’est ni un problème ni un frein aux apprentissages, 

elle dynamise les enseignements, développe l’entraide et l’autonomie. En revanche, elle n’est 

pas gérable dans des classes de 30 élèves, le vrai problème est donc celui des classes 

surchargées. Commençons donc par recruter plus d’enseignants afin de diminuer le nombre 

d’élèves par classes. 

 

Nous réclamons donc : 

- un moratoire qui permette d’établir enfin un vrai dialogue entre les enseignants et le 

ministère et de penser une réforme qui soit réellement bénéfique aux élèves 

- une évaluation de la réforme de 6e que nous avons dû mettre en place en septembre 

2023 et qu’on nous demande d’abandonner six mois plus tard sans avoir pris le temps 

d’établir un bilan 

- une dotation horaire qui nous permette de faire fonctionner l’établissement sans 

renoncer aux demi-groupes et aux projets pédagogiques : pour assurer le bon 

fonctionnement du collège à la rentrée 2024, nous avons besoin que le rectorat 

finance 20 heures de plus, il nous en supprime ! 

 

 

Les enseignants grévistes du collège Maison Blanche 

 


